
Manifeste pour une Europe citoyenne : une Europe de projet et non de rejet 

Aujourd’hui, dans une Europe marquée par la montée des europhobes, des eurosceptiques et 
de l’extrême droite et dans l’espérance du royaume de Dieu en devenir, j’affirme avec audace 
ma foi en l’avenir de l’Europe. 

Je refuse d’accepter la tragédie démocratique des élections européennes du 25 mai 2014 qui a 
blessé l’Europe au cœur.  

Je refuse de croire que les citoyens européens accepteront que les replis identitaires et des 
intérêts nationaux mal compris gagnent du terrain et je crois au contraire que, unis par le projet 
dans la diversité de leurs opinions, ils résisteront ensemble et poursuivront leur projet.  

Je refuse de croire que le rejet et le mépris de la classe politique formeront de plus en plus 
d’abstentionnistes qui cautionneront le vote des extrêmes en ne se déplaçant pas et qu’un vent 
de régression soufflera sur notre continent.  

Je refuse de croire qu’une Europe marquée par un manque de transparence, par des 
incompréhensions, par le rejet d’une certaine technocratie et des partis politiques, rende les 
citoyens européens incapables de poursuivre leur formidable projet : un projet de paix, de 
justice sociale, de solidarité entre les nations, de libre circulation des personnes et des 
idées pour un continent européen pacifié qui nous offre un extraordinaire espace de vie.  

Le désarroi des citoyens devant une construction européenne illisible, devant une société à 
exclusions multiples et la crainte fondée de voir émerger sur le continent une société à plusieurs 
vitesses, ainsi que la peur suscitée par des idées fausses sur l’Union européenne, sont 
compréhensibles.  

Je crois cependant que la transparence et la mise en avant des acquis européens aideront à 
raviver la flamme de ce formidable projet initié par des hommes politiques visionnaires. Et 
qu’unis, les Européens parviendront à relever les défis qu’ils ressentent tous avec la même 
acuité.  

Notre foi nous aide à ne pas baisser les bras, à remettre debout les accablés, à 
contribuer à la visibilité du royaume de Dieu dans notre monde.  

Oui, je veux réaffirmer que notre foi chrétienne est source de projet et non pas de rejet.   

Oui, l’amour que Dieu nous témoigne, la certitude de la victoire de la vie sur la mort, l’exemple 
du Christ mettant les laissés pour compte au cœur de l’Évangile, changent notre regard 
sur nos prochains. Le matin de Pâques transforme notre vie : comme les femmes accablées par 
un discours négatif, nous sommes appelés à ressusciter, à nous relever, à reprendre la route.  

L’Esprit de Dieu ne nivelle pas les humains, au contraire il manifeste à Pentecôte la diversité. 
Dieu crée alors l’Église, une communauté où chacun s’exprime dans sa langue, où la diversité 
triomphe. 

Protestants, catholiques, anglicans, orthodoxes, chrétiens européens : ne baissons pas les 
bras, osons nous engager dans le débat européen, osons interpeller les politiques et les grands 
fonctionnaires, vivons pleinement notre citoyenneté européenne qui transcende les frontières et 
affirmons haut et fort la dignité de tout humain, propageons une parole d’accueil et non 
pas de rejet, dénonçons toute atteinte à la dignité de l’Homme.  

Prions ensemble sur tout le continent pour ce formidable projet de paix, d’accueil de 
l’étranger et de respect de la dignité humaine. 
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